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Hsm Installés boulevard Sa ln t -Oermain . 
La police, toutefois, parvint a isément à 
refouler le cortège qui, reprenant aa 
bonne humeur, ae dirigée, ver» la place 
de la Sorbonne. 

Là, un orateur ae blasa sur le aocle de 
la. s tatue d'Auguste Comte, et sur un 
ton emphatique prononça un discours 
burlesque, coupé par de nombreuses in 
terruptions de l'auditoire. 

Apres un dernier dénié, le cortège se 
disloqua sans incident, au c h a n t de la 
e Marseil laise ». 

M. Daladier a reçu 

«me délégation des anciens 

combattants et mutilés corses 
Parla, S décembre. — M Edouard D a 

ladler a reçu. Jeudi mat in , une dé léga
tion des anciens cobal tants et muti lés 
corses, conduite par le général Emlly, 
qui lui a remis le texte de lordre du 
Jour adopté récemment par l'assemblée 
générale des anciens combattants corses. 

D imanche prochain, les anc iens c o m -

A la Chambre 
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 

On pourra en avoir terminé 

. M. FERNAND LAURENT i 

< M. Daladier est devenu 
le mandataire 

de la Fédération républicaine 
pour rétablir l'autorité 

du gouvernement » 
M. rernand Laurent, premier Interpella 

teur. constate tout d'abord 1» faillite d u a^taît*M"Da1ladîe'r."aù~MÛ"r.'de sa" réu 
Front populaire, n chiffre à 137 milliards m o n tenue pendant la suspension de séan 
le coût de cette expérience dont la faillit» i ̂  a réparti le temps de parole entre les 
a été provoque» par une politique de ! B roupes. suivant l'importance de leurs ef 
facilité. Ifectlfs! 

H faut faire le contraire, dlt-ll. et 11 Le groupe socialiste, qui est le plus nom-
estime que M. Daladler doit choisir. La breux. aura droit, dans la discussion gê-
Fédératlon républicaine ne peut accorder j nérale, à un total de deux heures, au lieu 

bat tants corses s e rendront a 1 Arc de I „ confiance qu'à un gouvernement fa- | dé deux heures et demie, comme 11 le de-
Triomphe, où Ils déposeront une gerbe i rouohement résolu à rétablir la produc- I mandait. 
de fleurs sur la tombe du Soldat Incon
nu. 

Par ail leurs, o n s ignale u n peu par
tout e n province des manifestat ions de 
loyalisme organisées par des groupe
m e n t corses. 

Des Italiens tentent de manifester 
à Tunis 

Tunis . 8 décembre. — D e nouvel les 

tlon des industries de la défense nationale, i Auront droit à une heure et demie, les 
Mlle des Industries lourdes. La Fédération communistes, les radicaux-socialistes, la 
ne songe pas à toucher aux lois de progrés ! Fédération républicaine : à 46 minutes, la 
social, mais elle est contre les lois ant l - I gauche radicale et Indépendante : à 30 ml-
sociales comme la loi de 40 heures qui nutes. les Indépendants de «juche; 1 Union 
entraînent la misère pour toutes les clas- I socialiste et républicaine, à 23 minutes^ 
ses de la société . Dans la discussion générale, les autres 

I groupes n'ont demandé la parole que pour 
Lee décrets-lots ne peuvent être consl- i l e , explications de votes et leurs fepréaen-

dérés. continue l'orateur, que comme une | tants pourront parler pendant un quart 
préface, n ajoute que depuis la nuit du j d'heure. Enfin, tous lea groupes pourront 
4 au 6 octobre, M. Daladier est devenu le ! expliquer leur vote pendant cinq minutes , 
mandataire de la Fédération républicaine I Les explications du gouvernement dure-

La situation 
poli t ique 

en Belgique 
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 

M. Vandervelde s'y est rallié. H a d é 
claré après une des séances d u parti s o 
cialiste : 

< On di t que l a crise ministériel le a 
é t é évitée par le fait de la capitulat ion 
du parti socaliste au sujet de Burgos. Je 

La conférence des Président», à laquelle ' U e n » * déclarer qu'il n'y a personne qui 
a i t mis en doute la question de savoir 
si nous al l ions ou non exécuter la déci
s ion du congrès. Nous sommes d'accord 
pour accepter les résolutions de celui-ci . 
J'ajoute que l'on m e connaît bien mal 
si on croit que Je suis disposé à t r a n 
siger sur la question de Burgos. mais 11 
faut permettre, dans le ca lme , de re 
chercher des solutions d'apaisement et 
de donner au Par lement les possibilités 
d'accomplir sa tâche. >, 

populaire a fait perdre beaucoup d'al
liance» à notre pays. En mobilisant con
tre l'Allemagne pour la Tchécoslovaquie, 
M Daladler a sauvé l'honneur et la paix. 

L'orateur, en concluant, demande l'union 
de tou» le» Français, en ajoutant que M. 
Daladler n'a pas le droit de e s'en aller ». 

La séance est levée à 20 h. 25. 
Séance Jeudi, à 9 h. 30. pour la «ulte 

de» Interpellation». 

mani les tat ions se sont produites, jeuai : poxlr rétablir l'autorité du gouvernement. Iront environ trois quarts d'heure. Le dé 
mat in , pour protester contre les menées | j ^ 30 novembre, dit-il . fut ls victoire du bat durera donc au total quatorze heures 
irrédentistes ital iennes. Des groupes de ; bon sens !et demie, ce qui permettrait d'en terminer 
Jeunes gens. Corses pour la plupart, s e l Les lamentable» incidents d'Italie, i samedi ver» midi, ou vendredi loir, si le 
sont assemblés dans la principale artère | ajoute-t-n. prouvent la nécessité du ras-
de la ville et ont essayé de former un | «emblement de tou» les hommes d'ordre 
^ ™ . . i ~ i j nnlic» le* a dlsnersés ** Fédération républicaine est prête à ce 
' ^ J m t t Ë L S T E L m de " e m b l e m e n t à condition d'être .« .urée 

,u apres, u n ^ i • " « » • " _ " . . j . „ I d'un chef et d'un programme. Ce pro
gramme est net. n comporte la suppres
sion de tous les organes parasitaires de 
l'Etat, la subordlnantlon de tout à la dé
fense nationale, la réforme électorale. La 
Fédération républicaine suivra le président 
du Conseil sur un» route en ligne droite 

quelques centaines , ont tenté de 
grouper et ont commencé à chanter 
« Oiovlnezza». Quelques dlsaines d'ar
restations ont é té opérées, parmi l e s -
queUea celles de M. Ubaldo Rey. prési
dent de la société sportive « I t a l l a » , 
chef du « Dopo Lavoro » de Tunl» et 
président de la Société des anciens c o m 
battants Italiens de Tunisie . 

Lea manifestat ions ant i -I tal iennes o n t 
continué jeudi 'après-midi par des m o 
nômes d'étudiante e t surtout par d e s j 
cortège*, où des mill iers de cheminots 
français ont chanté la « Marseillaise >. ! 

M. CHATEAU. 

radical indépendant, 

n'approuve pat la politique 
intérieure et financière 

M. Château, radical Indépendant, n'ap
prouva pas les décrets-lois, mais approuve 

Quelque» altercation» sans gravité se i lm poi l t iqu« extérieure du gouvernement 
sont produites à la suite desquelles p l u - -
sieur» arrestations ont été opérées. 

Des renforts de gardes mobiles sont 
attendus de Constant lne et de France. 

Le résident général de France 

en Tunisie 

reçoit les représentants 

diplomatiques de l'Italie 
Tunis , 8 décembre. — Le consul gé

néral d'Italie. M SUlmbanl, accompagné 
«lu consul d'Italie. M. Lanza, « e s t e n 
tretenu Jeudi mat in , avec M. Erik L a -
bonne des manifestat ions anU-l ta l lennes . | de la gestion du Front populaire 
On croit savoir que M. SUlmbanl à de 
m a n d é à M. Labonne -le renforcer les 
mesures, afin de prévenir les mani f e s 
tations françaises 

n déplore la politique de répression et 
critique la politique financière du gou
vernement 

Après avoir regretté que les Italiens se 
soient permis de réclamer la Corse et la 
Tunisie. 11 déclare que le pays doit être 
en paix, mais une paix obtenue sans 
régression, sans répression, qu'il faut 
amnistier les grévistes, que le chef du 
gouvernement doit s'appuyer sur une m a 
jorité de Front populaire. 

M . D O M M A N G E 

après une sévère critique 

réclame la dissolution 
du parti communiste 

M. Dommange. du groupe de» lndépen-
D a n s les mil ieux officiels, o n d é m e n t I dant» d'Union républicain», demande «1 

catégoriquement le bruit suivant lequel i le vague démenti opposé par M Daladler 
le représentant diplomatique Italien au 
rait menacé le résident général de « m e 
sures d'autodéfense > si les mani fe s ta 
tions ne cessaient pas. 

Une menaçante progression 
Rome. 8 décembre. — « Là Tribun» » 

publie sans commentaires l e placard su i 
vant.' sous le titre e n français de 
« J a m a i s ! > : 

« 1860 — L'Italie à Naples ? Jamais I 
» 1870 — L'Italie à R o m e ? Jamais ! 
» 1911 — L'Italie à Tripoli ? J a m a i s I 
> 1919 — L'Italie à F iume ? Jamais ! 
> 1935 — L'Italie à Addis - Abeba ? 

Jamai s I 
» 1938 — L'Italie à Tunis , à AJaccio. 

à Djibouti ? Jamais ! Jamais I J a m a i s I » 

13 octobre à de» propos tenus sur la 
cri»» internationale visait les affirmations 
de M. Jouhaux et. dans ce cas. sur les 
raisons pour lesquelle» 11 n'y avait pa» eu 
démenti formel 

Il «'étonne que 1 extrême-gauche soit 
asses Impudente pour protester contre des 
nveauve» financières que leur gestion a 
rendue» nécessaires. 

Il rappell» les deux dévaluations, la dis
parition de 40 % du stock d'or et les 
20 millions que restaient dans les caisses 
après deux ans de Front populaire 

H remarque qu'en d«;ux ans les prix ont 
augmenté de 50 % et que le nombre des 
chômeur» ne fait que croître. 

Et 11 conclut que travailler 40 heure» 
est une folle si l'on prétend augmenter 
le revenu national 

M. Dommange demande qu'une double 
patente soit imposée aux commerçants 
étranger». 

Il prie le gouvernement de persévérer 
dans sa politique de fermeté à l'égard des 
agitateurs et de mettre se» actes en 
accord avec se» parole» 

Fidélité au Rassemblement 

populaire, 

telle est l'expression 

de Tordre du jour 

que présentera aujourd'hui 

le parti S.F.I.O. 

Les manifestations francophobes 
continuent en Italie 

Rome, S décembre. — L'agence S t e -
fanl récapitule les manifestat ions d'étu
diants qui se sont déroulées dans plu- i . , P u l * > u e

x . 1 f sabotage de la défense na-
sieurs villes de province pour protester " ° " ' l e ' > d « n o n c * • " « » 8 r è » de Mar-
contre les « provocations dont s o n t l o b - \ £ * ^ Z J r Z ^ J T Z £ 
Jet les Ital iens e n Tunis ie e t e n Corse. » | J m nvier 1938. Nou» .outlendrons oonclut-

A Padoue. no tamment , une co lonne i n, i» gouvernement dan» la mesure où il 
comprenant plusieurs mill iers d'étu- soutiendra le» intérêt» de la France. Un 
dianta auxquels la foule s'est jointe, à | gouvernement a la majorité qu'il mérite 

M. RÉGIS, socialiste unifié, 

s'élève contre la politique fiscale 

c h a n t a n t des parcouru la ville 
hymnes patriotiques. 

Les m ê m e s manifestat ions se sont d é 
roulées à Trleste. e t se sont prolongées 
tard dans la soirée. 

A Ancone. les mani fes tants s e son t 
réunis en si lence devant le m o n u m e n t 
a u x morts de la guerre, après avoir d é -
fhé dans les rues. 

A Venise et à Zara les manifestat ions 
ont été , se lon l'agence Ste fani « l m p o -
posantes e t chaleureuses. > 

M. Régis, socialiste unifié, interpelle le 
gouvernement »ur aa politique fiscale-

« MM. Daladler et Reynaud ont accable 
le tarvall. déclare-t-11 et eurent une 
extrême mansuétude pour le capital. L» 
classe ouvrier» réclame la lutte contre la 
fraude fiscale, le carnet d'Identité fiscale.» 

M. Rlétrlx mterromput et met en cause 
I. Blum. 

M. Blum demande de» explication». 
M. Blrtrlx répète ce qu'il a dit, et ajoute 
l'adree»! de l'ancien premier ministre: 
— Vous êtes un démolisseur du pays ! 
M. Réel» reprend «on discours et conclu* 

Rome. M. von Mackensen n'aurait pas j p _ d ^ f 1,rfn_t_ ° . u e ' " " " ' " c e » doivent 
conseil lé au gouvernement ital ien 

L'attitude de l'Allemagne 
Parts. 8 décembre. — D'après le « F i 

g a r o » , l 'ambassadeur d Allemagne 

d'abandonner, c o m m e o n l'avait dit, sa 
politique de revendications e n Tunisie . 

< Je ne comprends pas 
ce qui se passe en Italie », 
déclare sir Thomas Inskip 

Londres. 8 décembre. — Prenant la 
parole. Jeudi soir, à Hayl lng Is land 
(Comté de Hampshire». sir T h o m a s I n s 
kip, ministre de la coordination de la dé
fense , à fa i t al lusion aux manifes tat ions 
Italiennes 

« Pas plus que vous. Je ne comprends 
c e qui se passe en Italie, a-t-11 dit , pour 
provoquer les revendications presque 
Inexplicables de territoires qui appar
t i ennent à la France. » 

« . ^ — — • 

M. Neville Chamberlain 

prépare son voyage à Rome 

Londres, • décembre. — M. Nevil le 
Chamberlain et lord Hal i fax seront a c 
compagnés à R o m e par s ix Alexander 
Oadogan. sous-secrétaire permanent au 
ministère des Affaires étrangère». 

M . D U C L O S 

invite le gouvernement A partir 

et demande qu'* on donne 

la parole au pays » 
M. Jacques Durlos, communiste, deman

de l'abrogation Immédiate de» décrete-
lols. 

Il s'en prend ensuite à tous le» minis
tre» e t notamment à M. Mandel. c minis
tre de seconde zone ». 

Attaquant M. Daladler. 11 cherche à le 
mettre en contradiction »vec lui-même. 

Il déclare qu'on a libéré le» esgoulards. 
A droite- Parles-nou» du général de 

Miller !.. 
M Duclos demande qu'on donne la 

parole au pays. 
Dans tout l'hémicycle de très nombreux 

député» applaudissent alors, ainsi que 
M Daladler. 

M. Duclo» répète que son parti est prêt 
à aller aux «irne» 

— Ce n'est pà» noua, dlt- l l . qui avons 
provoqué le» grève» du H»vre. M. Meyer 
a dit lui-même que la grève était due 
au ministre de la marin» marchande. 

M. Mever met alors lea choses au point. 
M. Dueloa termine «on Interpellation en 

déclarant »u gouvernement: « Aile»-vous 
enl » 

Les dernières interpellations 

de la journée 
M. Elmlrer développe rapidement »on 

Interpellation «ur la politique générale 
du gouvernement et rappelle la» »aerlflce» 
que tou» lea citoyen» doivent consentir. 

Pour M. Félix Orat, 1» q'ieetlon essen
tielle est d'ordre Impérial Or. la propa
gande ltalo-allemande s'exerce librement 

Sur sa demande. Nlkolai Jejov a é té j contr» nous en Pvrle comme al nou» de-
relevé de ses fonctions de commissaire ' vions partir M "rat demande au mtnis-
tru peuple aux affaires intérieures, tout i tre de» Affaires étrangère» de lui apoorter 
e n tardant son p o s t é e commissaire I - V K ^ T r ^ t ^ ^ i i . O à l - l l e , . 
d u peuple aux transports par eau fyitt , B m 9 t i o n q u e „ , communiste» 

If. Lavrentl Beria a été n o m m é c o m - n n l | „ » 1 ( , n t aux ordre» de Staline en 

EN U.R.S.S. 

Jojov • • démet do t t t fonction» 

do commissaire 
aux affaires intérioures 

Moscou, 8 décembre 
Tass) : 

(De l 'Agence 

être égaux pour tou» et accepté» par une 
majorité de Front populaire 

C'est seulement après que tous les lnter-
pellateur» auront parlé que le président de 
la Chambre donnera connaissance, ven
dredi apréa-mldl, à l'assemblée, des ordres 
du Jour présentés. Le groupe socialiste a 
déjà déposé le alen qui proclame « que la 
Chambre, conformément aux vœux du suf
frage universel en 1938. demeure fidèle à 
la majorité du Rassemblement populaire ». 
Se» porte-parole «e proposant de réclamer 
la priorité en faveur de ce texte, ce qui 
pourrait gêner un certain nombre de mem
bre» de 1TJ.S R. et du groupe radical. 

Toutefois. 11 est possible que ce dernier 
groupe estime que la meilleure manière 
pour la Chambre de prouver aa confiance 
au gouvernement est d'entreprendre, au 
plus tOt. son œuvre législative, en particu
lier la discussion budgétaire et qu 11 pro
pose, e n conséquence, l'ordre du Jour pur 
et simple, qui prendrait alors cette signi
fication, en même temps que celle d'une 
approbation de la politique de relèvement 
économique et financier du gouvernement, 
dont le vote d'un budget en équilibre fait 
parti» Intégrante. 

Vendredi matin, 

intervention de M. Paul Reynaud 
C'eat vendredi matin, que M. Paul Rey

naud. ministre des Finances, prendra la 
parole, pour exposer les premier» résultats 
financiers et économiques du plan de re
dressement. 

Il fera sans doute allusion a la nécessité 
du maintien de l'équilibre d u budget or
dinaire de 1939 et de son vote définitif 
avant la clôture de ta présente session ; 11 
annoncera que le gouvernement dépose un 
projet pour autoriser le vote global des 
crédita budgétaire» au Heu du vote chapi
tre par chapitre. 

La discussion de ce protêt viendrait en 
tête de l'ordre du Jour de la séance de 
mardi, celle du budget lui-même étant 
fixée au Jeudi 15. si le rapport général est 
prêt, à ce moment, à être distribué 

L'ATTTTDDE DES GROUPES 
M. Jean Zay dit ses intentions 

à l'égard des grévistes 
du corps enseignant 

U n abat tement à la base 
sera-t-il consenti 

sur la contribution nat ionale de 2 % ? 
Paris, 8 décembre. — Devant 1» groupe 

radical-socialiste M. Jean Zay ministre 
de l'Education nationale, s'est explique 
sur les sanctions à prendre vis-à-vis de» 
grévistes du corps enseignant. Il a dé
claré que le nombre des dossiers & Ins
truire était de 2 à 3 V et que. tout e n 
faisant preuve d'Indulgence. 11 frapperait 
tcus les défaillants responsables. 

Parmi les amendements qui seront pré
sentés a u nom du groupe à la Commis
sion des finances figure un texte pré
voyant un abattement à la base de 6000 
francs pour la contribution nationale ex
ceptionnelle de 3 % sur les revenus pro
fessionnels. Cet abattement serait porté 
à 10.000 fr. pour les pères de famille à 
partir de trois enfants, avec, comme con
tre-partie, augmentation des droits de 
succession pour les gros héritages, surtout 
en ligne collatérale. 

Les républicains de gauche 
et les radicaux indépendants 

accordent leur confiance 
L» groupe de l'Alliance de» républicains 

de gauche et de» radicaux indépendants 
s'est montré disposé à accorder «a con
fiance au gouvernement. A la réunion de 
c« groupe, une longue discussion a e u 
lieu au cours de laquelle ont été exami
nées le» question» susceptibles de figurer 
à l'ordre d u Jours de la Chambre 

MM. Ptétrl. Pierre Bèranger, Brille, de 
Lastapls, Prosper Blanc. Magnan. de 
Champeaux, etc., ont participé à cette 
discussion 

L'Lnion socialiste et républicaine 
ne s'est pas encore prononcée 
Voici le communiqué de 1TJ.S.R. : « Le 

groupe parlementaire de ru.S.R «'est réu
ni sous la présidence de M. Frossard. Il ne 
déterminera son vote qu'à la fin du débat. 
Il a chargé M. Gabriel Lafaye d'interve
nir en son nom dans la discussion de po
litique générale. 

» Le groupe a décidé enfin.de déposer une 
proposition de loi portant amnistie pé
nale e t administrative pour faite de grève. 

» Plusieurs sénateurs du parti ont expri
mé le souhait que. dans les circonstances 
présente» 1» groupe parlementaire ne se 
séparât pas de la majorité fidèle au gou
vernement. » 

M Pomaret ministre du Travail, dé
clarait dans les couloir», que quelque» 
membres de son groupe s'abstiendraient 
dans le scrutin, mal* que les autre» réi
téraient groupés autour du cabinet. 

L'hostilité des socialistes 

et des communistes 
Paris. 8 décembre. - Le groupe socia

liste de la Chambra a voté un ordre du 
Jour d'hostilité au cabinet. 

Quant au groupe communiste, 11 a dé
cide de demander -s comptes sur l'usage 
qui a été fait des pleins pouvoirs de 
présenter toutes «es revendications 

M. Dierckx démissionne 
M. Dierckx, sénateur libéral, s'est 

présenté, Jeudi vers 11 heures , a u cabi
ne t du premier ministre, e t l'a prié de 
remettre au roi sa démission de m i 
nistre de 1 Instruction publique. 

M. Dierckx a mot ivé s o n ges te par les 
Incidents qui troublent la marche n o r 
male du gouvernement. 

Toutefois , 11 faut rappeler que M. 
Dierckx étai t depuis hui t Jours, l'objet 
de vives critiques de la part de ses c o 
religionnaires politiques qui lui repro
cha ient de ne pas avoir soutenu et suivi 
dans s a retraite, M. M a x - L é o Gérard. 

Deux portefeuilles ont ainsi perdu des 
titulaires libéraux. 

On croit que d a n s l à réorganisat ion de 
son gouvernement , M. Spaak devra of
frir trots portefeuilles aux libéraux. 

Cependant , le groupe radical souhai te 
que l e parti rentre dans l'opposition. 

Chez les libéraux 

Les sénateurs l ibéraux réunis Jeudi 
ont considéré qu'Us n'avaient p a s à 
prendre position au sujet de la d é m i s 
s ion de M. Dierckx, ce lu i -c i d e v a n t être 
considéré comme un ministre extrapar-
l emen taire. 

Ils o n t é té d'avis de réclamer trois 
portefeuil les pour leur parti. O n m e t e n 
avant les noms de MM. Jorts, Jennl s -
sen, Mundeleer. 

D e leur côté. MM. Coulonvaux. Hent i -
cot et Max. chefs du parti libéral, ont 
e. un entret ien avec M. Dierckx. I ls ont 
décidé d'attendre les propositions de M. 
Spaak, avant de prendre ttne décision. 

Chez les démocrates chrétiens 
Sous là présidence de M. Heyman. le 

comité directeur de la Ligue des travai l
leurs chrétiens s'est réuni. 

M. Marck, ministre des transports , a 
exposé l à s i tuat ion politique. D e 
l'échange de vues qui a suivi, il résulte 
que les démocrates chrét iens res tent 
partisans du maint ien du cabinet dans 
sa forme actuelle. I l s ont aussi m a i n t e 
n u leur point de vue sur l 'assurance-
chômage obligatoire 

Dans trois ou quatre semaines... 
Jeudi soir, M. Spaak a déclaré qu'il 

compta i t procéder à une refonte sérieuse 
du cabinet et qu'il espérait pouvoir d i s 
poser de trois o u quatre semaines de 
répit pour m e n e r A bien cet te tache. 

L'AFFAIRE SKOBLINE 
» 

M. Mondanel ne se souvient plus 
de son entrevue avec le commissaire spécial du Havre 

S) 

De nouveaux témoignages sur l'embarquement 

de la caisse mystérieuse à bord du cargo soviétique 

Paris, 8 décembre. — D a n s l'affaire 
de la disparition du général Miller, dés 
l'ouverture de l'audience, M. Mondanel . 
contrôleur générai de la Sûreté nat io j 
nale. est appelé à la barre. Il expose 
l'enquête qui fut faite au sujet de là 
plate du Havre. H voulait que fût é lu
cidée l'histoire de la camionnet te et du 
cargo. A aucun m o m e n t . 11 n'a fait 
faire d'enquête sur le commissaire spé
cial, alors e s fonctions au Havre. M. 
Chauvineau 

R a m e n é à la barre, c e dernier déclare 
que cette enquête fut ordonnée non par 
M. Mondanel , mais par M. Ducloux, et 
qu'elle s e termina dans les c o n c l u o n s 
qu'il à fait connaître d a n s sa déposi
tion. 

On e n vient à l'entrevue que M. Ohau-
vlneau aurai t eue, après le 23 septembre 
avec M. Mondanel et au cours de la 
quelle le récit qu'il put faire aurait été 
sténographié. 

M. Mondane l ne se souvient pas de 
cet te entrevue. M. Chauvineau persiste 
dans son affirmation. Il y a. entre les 
deux homme, contradit ion absolue. Ce

pendant. M. Ohauvlneau Indique un t é 
moin auquel il aurait fait, le soir même , 
le récit de l'entretien. Ce témoin. M. 
Fournier, ancien commissaire spécial au 
Havre, actuel lement e n retraite à Vichy, 
sera convoqué. 

« Tous les efforts seront faite, déclare 
le président, pour que nous tent ions 
d'avoir la vérité. » 

L'un des témoins, M. Olivier, courtier 
marit ime au Havre, déclare que le cargo 
russe « Maria I v a c o v a » arriva dans 
un bassin du Havre le 19 septembre e t 
repartit le 23 ; U se trouvait avec le 
commandant lorsque quelqu'un entra 
sans frapper et le commandant sortit 
Immédiatement. En descendant du cargo, 
vers 16 h. 15. 11 vit la fameuse camion
nette . 

M. Olivier ajoute qu'il a lu i -même reçu 
un té légramme de Leningrad, lui d e 
mandant d'activer le débarquement du 
navire soviétique. 

M. Peupelin. douanier, a vu. lui aussi, 
la camionnette avec la caisse qui s e m 
blait très lourde, n fallut trois marins 
pour la monter sur la passerelle. 

DERNIERE 
HEURE 

Un* cérémonie d'action in griMS 
à Notre-Dame de Paris 

Paris. 8 décembre. — Le cardinal Ver-
dler a présidé Jeudi soir, à Notre-Dame. 
une cérémonie d'action de gràoe» pour l a 
paix con»ervée. devant t.000 
d'action catholique française 

Le cardinal a déclaré notamment: 
< Notre pauvre humanité « e s t 

dans le matérialisme Puladcs-vou» par 
vos prières, par voe action*, enasasr es* 
sentiments de haine qu'on n'a jamais vu 
à un tel degré dans le monde. » 

Un torpilleur français 
s'appellera «Le Tunisien» 

Part», a décembre. — L» ministre «V» 
1» Marine, vient d» donner le nom d» 
< Le Tunisien ». à un torpilleur d» IJOOO 
tonnes, faisant partie d'une aêiie qui doi t -
être mise en chantier \ -ochalnement. »t 
dan» laquelle figurent déjà « L'i 
« Le Breton », et « Le C o m >. 

AU S E N A T 

De nouvelles règles d'éligibilité 
sont proposées 

par M. Victor Boret 
Paris, 8 décembre — Le Sénat, de son 

côté, a tenu, Jeudi après-midi, la pre
mière séance de la deuxième session aous 
la présidence de M. Jules Jeanneney et 
arrêté l'ordre dea Interpellations; 11 s'est 
ensuite ajourné. 

D'autre part, M Victor Boret, ancien 
ministre, a déposé sur le bureau du Sénat 
une proposition de loi tendant à com
pléter les régies d'éligibilité des candidats 
aux élections législatives: élévation de 
l'âge d'éligibilité à 30 ans et limite d'âge 
de 70 an» 

Ensuite le choix devra se porter parmi 
ceux qui se sont déjà dévoués à l'intérêt 
général, soit dans elur commune, s«'lt éan» 
leur département, soit dans le cadre de 
leur profession ou de leur classe sociale, 
ou bien parmi ceux qui ont accepté la 
tâche ingrate d'appliquer la loi 

Par ailleurs. M. Victor Boret estime qu'il 
serait désirable que chaque candidat fû t 
marié et père d'au moins deux enfante. 

Enfin, le sénateur de la Vienne demande 
que l'éligibilité soit refusée aux natura
lisé» 

SIX MILLIARDS 
DE CAPITAUX EXPORTÉS 

SONT 
DEPUIS 

annonce M. Paul Reynaud 

Parts, 8 décembre. — La Commiss ion 
des finances de la Chambre a siégé Jus
qu'à 3 h. 45, jeudi mat in , 

M. Paul Reynaud a déclaré n o t a m 
m e n t que le plan Marquet n'est pas 
touché par les décrets du 12 novembre 
et que 6 mil l iards de capitaux exportés 
sont rentrés depuis novembre. 

n fit aussi valoir l'impossibilité d'aug
menter actue l lement le taux de l'alloca
tion de chômage , mais déclara qu'il 
faisait examiner le rapport sur le projet 
de loi concernant l s retraite des vieux 
travailleurs. 

D'autre Tart, M. Reynaud présenta 
comme inopportune la frappe de n o u 
velles pièces d'argent et enfin ins is te 
sur le fait que dant l'état actuel des be 
soins du Trésor, 11 n'était pas possible 
de diminuer le rendement des mesures 
prises par décrets-lois . 

D'autre part, ie ministère des F i 
nances fait connaître que la central isa
tion des reçouvretr.entf effectués pen 

aalssalr» d u peupla aux affaires snté-1 essayant d» provoquer un» guerr» gêné- «aille» et sanction» oonaéoutava» H 

près son communiqué le groupe au-1 dans le mois de novembre dernier, au 
claliste a confirme son Intention de rè- j titre des produits indirects, vient d'être 
clamer la discussoln immédiate de» quatre | terminée gug f a „ a p p a r a l t r e par rap-
l i i l jH • l l m QÉji i l i i mmmwsMm.__mm â u x évaluations correspondantes 
d ^ . n i U ï m t r p . l l ^ o n d ^ l e T ^ e p T I — * I « » - « l « e de 175 mill ions et marque 

rate, a affirme, «a. outre, qu» la Front crève du 10 novembre, i 

une très nette amélioration sur lé mois 
précédent. 

EN ALLEMAGNE 
Le consul général britannique 

à Francfort 

proteste contre des affiches 

anglophobes 
Londres, 8 décembre. — Le consul g é 

néral de Grande-Bre tagne à Francfort 
a refusé une Invitation orflclelle et dé 
claré qu'il n'accepterait aucune Invita
tion tant que seraient placardées en ville 
des affiches injurieuses pour l'armée bri
tannique 

Ces affiches représentent des soldats 
angla is massacrant à la mitrailleuse des 
Arabes, le tout accompagné de l é 
gendes appropriées. 

Les biens d'un ancien banquier 

sont saisis 
Beriln, 8 décembre. — Les biens de M. 

Jacob Ooldschmidt , anc ien banquier a l 
lemande , qui a Joué un rôle Important 
dans l'activité financière de l'Allemagne 
avant le nat ional-social isme, ont é t é sa i 
sis . En m ê m e temps, un m a n d a t d'ame
ner à é té décerné contre M. O o l d 
schmidt . 

Une affaire d'escroquerie 

et de corruption, à Vienne 
Berlin, 8 décembre. — A Vienne, le 

gauleiter Buerckel a exclu du parti n a 
tional-social iste M. Winckler, ancien 
vice-chancel ier d'Autriche, actuel lement 
directeur des usines Ankerbot, ainsi que 
M. Fuhrer, directeur général de ces e n 
treprises. 

M. Fuhrer, qui a é té arrête, es t accu
sé d'avoir touché des subvent ions qu'il 
n'a jamais remboursées e t d'avoir fai t 
preuve de négl igence extrême dans ses 
fonctions, M. Winckler aurait trempe 
dans les affaires de corruption de 
FuhreT. 

Les relations sportives 
entre l'Allemagne et la Hollande 

sont suspendues 
Berlin, 8 décembre. — M. von 

T s c h a m m e r und Osten, fuhrer des 
sports a l lemands, a décidé la rupture des 
relations sportives entre l 'Allemagne et 
la Hollande, à cause de l'Interdiction 
faite par le bourgmestre de Rot terdam 
du m a t c h de football-association qui de 
valt se disputer entre l e s équipes nat io 
na les a l l emande e t hoUandaise le 11 d é 
cembre. 

« Le territoire de Memel 
doit devenir libre », 

déclare IV docteur ISeumann 

Memel , 8 décembre. — Le docteur 
N e u m a j n , lUhrer des Al lemands de Me 
mel, a prononcé mercredi soir, lors d'une 
réunion électorale en vue de l'élection 
de la Diè te , un discours o ù 11 a déclare 
qu le territoire de Memel doit devenir 
libre. 

« Nous respectons, dit-Il la culture des 
autres peuples, mai s notre lutte e s t dl 
rlgée contre la cl ique qui a a m e n é tant 
de malheurs à notre pays, notre patrie 
doit redevenir libre, c'est notre droit. 
Il est inscrit dans la convent ion et les 
statuts .> 

L'orateur dit son accord avec l'Asso
c iat ion culturel le de Memel , qui englobe 
les Mcmelols consciente de leur germa
nisme. 

A Nîmes, un professeur 

est assassiné 

par un de ses anciens élèves 

qui lui vole 10.000 francs 

LE MEURTRIER ET SON PÈRE 
SONT ARRÊTÉS 

L'abbé Dourdoux, prêtre interdit, 60 
ans, professeur de mathématiques à Nî
mes et y demeurant rue Emile-Jamais. 
a été tué à coups de revolver par 1» 
Jeune Fernand Thorens. un dévoyé de 20 
ans. qui avait cacné dans une fosse le 
cadavre de sa victime Le crime remontait 
au 24 novembre II avait rapporté au 
meurtrier 10.000 franc», que l'abbé Dour
doux. avait sur lui 

L'assassin a été arrêté 
L'autopsie a permis de trouver les tra

ces de d'eux coups de revolver tous deux 
mortels dont un à la tempe 

Le père qui nie avoir eu le moindre 
soupçon sur le drame, été trouvé en 
possession du portefeuille de la victime 
contenant une somme de 800 fr. 

Il a été écroué sou» inculpation de 
recel d'argent et d'obje*. - provenant d'un 
crime. 

En Angleterre, 
la Chambre des lords 

engage un débat 
sur la Palestine 

Londres. 8 décembre. — La Chambre 
des lords a engagé à son tour u n débat 
sur la Palest ine. Lord Snell , leader de 
l'opposition, a critiqué sévèrement la 
politique britannique en Palest ine, qui 
a. dit-ll. humil ié l'Angleterre aux yeux 
du monde . 

M. Pirow manifeste 
le plus noir pessimisme 

Londres. 8 décembre. — M. Oewald Pi
row. ministre de la défense d» l'Union 
sud-africaine, a déclaré : 

< J» quitte l'Europe avec un s e n t u M o t 
d'inquiétude à peu pré» Inexprimable. La 
seule lueur d'espoir, à mon «en», est le 
fait que M. Chamberlain n'épargnera a u 
cun effort pour fonder la paix sur tss 
bases durable» ». 

Des documents sont saisis 

dans les décombres 

des « Nouvelles Galeries » 

de Marseille 

Marseille, 8 décembre. — Le Juge 
d'Instruction, chargé de l'information 
ouverte à la suite de Hncendie des N o u 
velles Galeries , s'est rendu Jeudi mat in , 
sur le théâtre de la catastrophe, e n c o m 
pagnie de M. Bassel lca, secrétaire du 
syndicat des employés de magas ins , par
tie civile, e n présence de MM. Fouché , 
directeur des Nouvelles Galeries , e t G o -
met, président du Comité des famil les 
des vict imes. 11 a saisi dans un bureau 
épargné par le feu divers documents où 
11 pense trouver des Indications pour la 
suite de son enquête. 

Un complot séparatiste 
aurait été découvert 
en Ukraine soviétique 

Riga. 8 décembre. — U n complot s é 
paratiste aurait é té découvert par la 
Guépéou en Ukraine. 

Profitant de la recrudescence des s e n 
t iments national istes dans le pays, par 
suite des derniers événements euro
péens, de nombreux officiers ukrainiens 
de la garnison de Kiev, é ta ient décides, 
dit-on, à s'emparer des dirigeants du 
gouvernement ukrainien e t à déclencher 
une révolte afin d'obtenir le détache
ment du pays de 1TJ.R.S.S. 

Le coup de force devait avoir lieu 
pendant les fêtes de Noël, mai s le gé
néral Timochenko. commandant mil i
taire de Kiev Informé, aurait procédé 
à l'aide des régiments russes, à l'arres
tation de 150 officiers dont 39 colonels. 
Se lon les premiers é léments de l'enquête, 
les conspirateurs étaient en relations 
avec l'étranger et avec Skoropadski. fils 
de l 'hetman qui dirigea l'Ukraine sous 
l'occupation a l lemande de 1918 à 1819. 

Les documents saisis sur les conspira
teurs permettraient, paralt-il . d'établir 
que d'importantes sommes d'argent 
étaient envoyées de l'étranger depuis 
plusieurs mois, poui subventionner ie 
mouvement séparatiste, e t que même. 
des proclamations et des Instructions 
détaillées parvenaient d'un pays de 
l'Europe centrale aux :hcfs du mouve
ment . 

Le tirage de la 14"' tranche 

de la Loterie nationale 
aura lieu le 27 décembre 

Paris, 8 décembre. — Le tirage de la 
tranche de Noël de la Loterie Nationale 
(14e Tranche 1938), aura , ieu à S t r a s 
bourg, le mercredi 27 décembre, à 21 h. 

Avis aux planteurs de betteraves 

La Commission betteravlèrc nous prie <"e 
rappeler aux planteur» de betterave» cu'hs 
peuvent tAtenlr des fabricant*, à prix 
réduit et par priorité, trois klloa de mé
lasse* pour usage agricole, par tonn» de 
betterave» livrée. 

Le prix de la mélasse ainsi obtenue r'e«t 
pas encore fixé 

Pour bénéficier de cette livraison, les 
planteurs doivent adresser leur demana 
aux «uererle». auxquelles ils livrent. »v*m 
le 1»' Janvier prochain, en indiquant la 
quantité dont Ils désirent se rendre acqué
reurs. 

Les mélasse* devront être enlevée» av-uit 
•<• 15 Janvier. 

» 
L'assemblée générale 

du Syndicat de l'industrie du cuir 

de la région du Nord 
Mercredi 7 décembre a eu Hue. au alège. 

Palais de la Bourse, à Lille, rassemblée 
générale annuelle de cet Important grou
pement sous la présidence de M Rodol
phe Wlerts. président du syndicat 

Au début de cette assemblée les diplô
mes, médailles et gratifications ont été 
distribués par le Syndicat patronal aux 
collaborateurs suivants qui comptent 25 
année» de présence dans le même établis
sement: 

Alols Lobelle. de la tannerie Poullet-
Demeestére et fila, à Roubalx Marceau Del-
guate, de la maison Paul Ducatteau. à 
Roubalx: Joseph Rennult, de la tannerie 
Noryà Salnghin-en-Weppes; Albert Loope, 
de la tannerie Dupire et (Ils à Wasquehla: 
J -B Algoet. Georges Pauwels Alphonse 
Edfrenne*. Victor Detnouseron. Jean Lo-
•eeld. Désiré Andry. J - B Vlemeirenst. 
Henrt Wanln. Désiré Bossut. J -B Thomss, 
Alphonse Lampe. François Dhenarvnck. et 
Jule» Breda. de la tannerie Clovls Poullet 
et fils, à Lys-ler-Lannoy: Achille Olivier, 
de la tannerie André Bourgols, à Wat-
trelo». 

L'auteur du crime 
d'Hangest-sur-Somme 

est découvert dans «ne grange 

dAiraines 

Un sénateur belge 
condamne l'idée de construire 

des fortifications 
contre la Franco 

Bruxelles. 8 décembre. — Intervenant 
au Sénat dan» la discussion d u budget de 
la défense nationale, le général Denis, 
ministre de la Guerre a déclaré que lea 
mesure» defenalve» n'étalent prises contr» 
aucune nation déterminée mal» « qu'elles 
le sont toute» pour la défense de la Bel
gique tout entière. » 

L» sénateur Clesse, parlant après 1» mi 
nistre de la Défense national», a e o n -
damné toute fortification qui serait t i u 
aée faoa au sud. 

Lo Reichstag 
de la Grande Allemagne 
se réunira lo 30 janvier 

Berlin. 8 décembre. — Le Resobstss; 
de la Grande-Al lemagne se réunira pour 
la première fois le 30 Janvier. 

Avec l'adjonction de 41 députés « « d i 
tes, 11 comptera 841 membres . Le Re ichs 
tag se réunirait à l'église Satot -Paul . 
à Francfort -sur- le -Main . 

LE MAIRE DE NEW-YORK 
REÇOIT UN COLIS MENAÇANT 
New-York, 8 décembre. — M. La Otiar-

dia. maire de New-York, a teçu u n e boita 
de carton rouge postée à Long-Is land. 
dans laquelle il a trouvé une balle de r e 
volver, qu'accompagnait une nota a u 
crayon s ignée d'une croix g a m m é e . 

La note éta i t ainsi rédigée : « Vous r e 
cevrez ceci si vous cont inues à attaquer 
le parti nazi a l lemand >. 

Dernières Nouvelles Sportives 

DESPAUX BAT CANDEL 
Part» 8 décembre — A la sal!» Wagram. 

Jea- Deepaux bat Oarmeio Oandel. aux 
point». 

En combat» préliminaire» : xtajrmond 
Ponteli bat Jacques PolUlon. aux pointa. 

En nna'e de compétition pold» coq, orga
nisée par le Journal c L'Auto > : 1* lillois 
Leclercq. bst le parisien Burab, aux point» 
en dix reprises. 

Hacéne Kaid a battu le Roumain. LueJ»n 
Popeecu. ex-champlon d'Europe, aux point» 
et, dix reprises. 

Ppncnmr,«monte, commerciaux 

UTERPOOf, • 
Importations : 345e) balle» ; Américain : 

hausse 3 : Brésilien: hausse S ; Bàrptien: 
sakfllarldls. hausse 2 ; upper. hausse 3 ; 
glza. hausse 3 

cz 
Mev-Orléan* 

T»rm» 1 Prsa, 

1 
Jour 

Nev-Tork 

Pràa, I Jour 

1 

L» 11 novembre dernier, on découvrait 
dans la cave de Florent Croûte. 83 ans 
ouvrier agricole, à Hange»t-*ur-Somm», la 
cadavre d'un petit rentier habitant la 
même localité. M A bel Carpentier 

M. Carpentier avait été assassiné et dé
valisé dan* la nuit du 38 au 39 octobre 
par Croûte, qui avait ensuite dissimulé le 
cadavre dan» sa car» 

Croûte qui avait pris la fuite lorsque le 
crime fut éventé était activement recher
ché depuis lors 

La gendarmerie dAiraines l'a découv^f 
Jeudi, caché dans une grange, où U s'était 
réfugié après avoir erré longtemps dan» 
les bols d» 1» région n a fait de» aveux 
complet», ri a reconnu avoir assommé «on 
ami Carpentier pour lui voler un» somme 

800 

Disponible . . S.4S f.43 ».7J g j g 
Janvier 8.41 8.37 8.32 8.26 
Pevrler —.— —.— I.2S 8.21 
stars t.M 8J2 8.27 8 21 
AvrU — — . _ g.ls go» 
Mal 818 8.15 1.10 3.04 
Juin —.— —.— 7àS 7*1 
Juillet 7r»l 7.30 7.83 7.78 
Août — ! _ —._ 7.72 ijtt 
Septembre . . . —.— —.— 7.81 T.S8 
Octobre 7.90 7.S3 7J0 7.48 
Novembre . . . —.— —.— —.— . . . 
Décembre . . . 1.58 S.S0 1.4» 1.3S 

Beci'iie* — Aux port» d» l'Atlantique : 
nulles : aux ports du Oolfe : 1.000 ; aux 
porta du Pacifique : nulles. 

Exportations. — Pour la Orande-Br»tatm» 
6.000: France et Continent: 2.000; Japon 
•t Chine: 13.000. ~~'~ 

Le département du oammero» à Wa 

totale de coton américain arjr. 
' chiffre «v i sé d» l'écrasa» 

produc 
Etat» Uni» 
sur lequel la récolte a été fait» n » nav 
dément à l'acre 

Comparés à ceux d» 1 année 
chiffres publiés soni l«s suivants 

1038 3fc U37/SS 
Production 
Carénage 
Acréage abandon 
Rend à l'acre... 

Comme prévu 
aucun effet sur 

13.008.000 • * - --T'-i 
1133J.000 16.171000 

3.1% 1.3% 
22S.8 2S4.8 

o»tt- publication »••»* 
les marché». 
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